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Bapriste, i la ﬂ(mr de son Gge,
D« Phonneur BmV'ml le sentier,
A la Fonrche plein de courage, .
(,omb.m 1t comme un vieux guertier?’
“La balle cruelle . :
VxenLl’.lllcmdrc dans le moment
Ot la vietoire est & nos vamx-fidéle ;.
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Usn autre anssitht prend sa p].lu.',
~ Kt montre la meme valeur.
L. sort eonronua son. amdace s
Dele suivre il a'du bonheury
Aprés la vietoire;
l‘ chante et repéte g anuent t
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CAN uu.un,\ d’hoxmun, on \1L content.

- Jawminias dos Tordes éaangeres
Ne régueront sur nos fuyrrs. o
‘Bes nobles:vertus do Jenrs péres:
ch Cauadiens gont l\énlluxa.
Duns potre province, :

‘1s se montreut toujours: vzull.mls.

(Bt daceourir pour jenr pays, lear prince
Au champ ¢ (f ‘honneur, tonjours contents.

Nobles enfants de cette terre '
Déja-teinte de votro sang !l " 1
Comrye dans ta paix, dains Ta "m-rro
Que Tohie nom svit Illolllphdnl.

De Mars le gtnie .
Vous inspire ses sentiments s~ «
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*, meurer s'mi gne en
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tre, ct, c]]t.s étaient déjictrop prés Tun da
Y. silence -
commengait se fuire long, qu'm(l Je:
' jenne hommc it L vbsolution & mv)ter

‘Toujours vainqueurs, enfunts de ma patrief '
Au champ d*honneur, vivez contents.
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